
Monsieur DI LUCCIO 
 
 

S’i l  est un professeur qui  symbol ise bien notre Ecole Normale, 
c’est bien Monsieur DI LUCCIO !  
  Ancien normal ien de Bouzaréa, (Promo 1910-13 je crois) i l  fut à l ’EN 
supérieure de Saint Cloud, élève de DE MARTONNE, le célèbre 
géographe, ce qui  détermina chez lui , une certaine vocation. Après la 
guerre 14-18, nommé à Bouzaréa, i l  enseigna les lettres et eut, en 
quatrième année (préparation St Cloud) un élève tout seul  : le jeune 
SIMONEAU qui venait de passer lui  aussi  deux ans sur le fro nt avant 
même d’avoir terminé ses années d’Ecole Normale. S’i l  préférai t la 
géographie, i l  enseigna aussi  la Li ttérature et l ’Histoire.  
  En 36-37, i l  enseigna la Phi lo à notre promotion avant de parti r 
comme Inspecteur Primaire dans les Alpes. I l  n’aimait  pas disai t i l -  
perdre son temps avec des interrogations (orales ou écri tes) et comme 
i l  lui  fal lai t pourtant donner des notes en fin de trimestre, i l  ramassait 
nos cahiers et notai t leur tenue tout en reconnaissant que cela n’étai t 
pas pas très juste ni  même pédagogique !  
  I l  faisai t tous ses cours sans une note, sans l ivre, sa ns une fiche !  Je 
me souviens d’une leçon de géographie sur la côte algérienne alors 
qu’i l  étai t inspecté par Monsieur AB DER HALDEN, Inspecteur général  
et ancien directeur de l ’ EN de Bouzaréa. Ce fut un régal de précision, 
de documentation, d’expl ications avec rappel des temps préhistoriques, 
de la dérive des continents, de l ’influence des cl imats et du passage 
des Phéniciens, des Grecs et des Romains pour qui  c’étai t une «  mare  
importuosum  » ce qui  expl ique que les Algériens sont rarement des 
pêcheurs. 
  A la f in du cours, l ’Inspecteur général, enthousiasmé, se leva de sa 
chaise pour le félici ter et esquissa un timide bravo de se s deux mains, 
ce qui-fai t unique- je crois, dans l ’Histoire de l ’Ecole- nous autorisa à 
nous lever aussi  pour applaudir de tout cœur. 
 


